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            Pour Ann

            
        

    

        
            Clémence serra fort son corps contre elle.

            Ne meurs pas, ne meurs pas...

            Le roulis des flots berçait le voilier tel un landau de mer.

            Le sang avait coulé en vagues symétriques le long des coutures de la voile qui le protégeait des embruns. Il avait taché les mains de Clémence et s’était incrusté sous ses ongles. Son sang.

            Clémence inspira profondément. Jamais elle n’avait aimé quelqu’un aussi fort. C’était son cœur qu’elle retenait entre ses bras. C’était son âme qu’elle enlaçait.

            Le Tir Na Nog voguait maintenant en pleine mer, les emportant vers leur île, la seule, celle de l’éternelle jeunesse...

            Ne meurs pas, ne meurs pas...

        

    

            1


            
                – Maman, maman ! Maman, maman !

                Clémence caressa doucement le front moite de Nina. Encore un cauchemar.

                – Ce n’est qu’un rêve, rendors-toi, murmura-t-elle à sa petite sœur.

                – Maman, maman, maman... appela de nouveau Nina avant de s’apaiser.

                Clémence serra son corps blotti contre elle. Chaque nuit Nina devenait la proie de ses songes. Ses cris et ses pleurs éclaboussaient l’obscurité comme une rengaine.

                Cependant, Clémence redoutait l’instant où Nina dompterait ses chimères. Ce jour-là, elle n’aurait plus la consolation d’entendre le son de sa voix.

                
                Lorsqu’elles s’étaient retrouvées livrées à elles-mêmes, Nina avait cessé de parler. Depuis, plus un seul mot ne sortait de sa bouche.
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                Clémence demeura les yeux ouverts. Impossible de se rendormir. Elle consulta sa montre à aiguilles. Quatre heures trente du matin. Trop tard pour sommeiller et trop tôt pour se lever. Le temps de rien.

                Elle la remonta.

                Il s’agissait désormais d’une obsession. Elle redoutait qu’elle ne se fige. Sans sa montre, elle serait perdue. Elle représentait son dernier repère. Elle ne s’imaginait pas vivre en fonction de la course du soleil dans le ciel.

                Elle borda Nina et se leva. Quoi qu’il en soit, elle ne dormait plus que d’un œil depuis que Manon avait été capturée. Elle chassa rapidement l’image de son amie emportée par le groupe de garçons qui les traquait. Éviter de penser à ce moment terrible où elles s’étaient sauvées de chez elles, au jour où Manon avait été prise. Oublier Manon. Effacer la pellicule de son existence jusqu’à cet instant. Elle devait faire comme si Manon n’avait jamais vécu. C’était l’unique moyen pour ne pas céder à la peur : prétendre que ceux qu’elle avait aimés tels que sa mère, son père ou les adultes qui avaient partagé son existence n’avaient pas existé.

                Balayer de sa mémoire son enfance et sa vie jusqu’à il y a six mois.
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                Elle alluma une deuxième chandelle. Quel gaspillage... Pourtant elles ne se sentaient pas prêtes à dormir dans le noir total. Clémence s’interrogea sur les semaines à venir. Comment affronteraient-elles l’hiver ? Elles ne possédaient pas assez de bougies pour s’éclairer ni de quoi se chauffer.

                Il fallait trouver une solution pour les mettre définitivement à l’abri. Pas seulement de la peur ou des bandes mais aussi de la faim et du froid. Elles ne pouvaient pas demeurer cachées entre les murs du conservatoire de musique de Rennes, leur stock de provisions diminuait à vue d’œil. Les quelques boîtes de conserve qu’elles avaient emportées dans leur fuite ou dénichées aux alentours ne suffiraient pas.

                
                Clémence décida de préparer du thé et d’attendre l’aube. Sans bruit, elle descendit les escaliers qui menaient à la cour intérieure de l’ancien couvent pour puiser de l’eau dans le bidon de récupération de pluie. Se réfugier au conservatoire avait été une idée de Nina. Dans la précipitation, le seul endroit auquel elle avait pensé était ce bâtiment d’un autre temps où elle se rendait chaque soir après l’école pour pratiquer le violon. Clémence avait accepté. Parce qu’elle n’avait pas de meilleure idée et parce que les deux tourelles qui coiffaient la chapelle consacrée aux concerts permettaient de surveiller la ville.
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            Blog, avant-première, forum...

            Adopte la livre attitude !
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            www.livre-attitude.fr
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Tome 2 - Pour qui bat mon ceeur

Depuis le départ de Tristan pour '’Angleterre, Katell,
restée en Bretagne, s'interroge sur son silence. Laurait-

il oubliée? En elle, résonnent de plus en plus les esprits
druidiques et une étrange vision I'envahit...

Résolue a profiter du séjour linguistique de sa classe
Outre-Manche, elle découvre Stonehenge, oui ses pouvoirs
se manifestent. Tristan resurgit avec un mystérieux
adolescent, Will, et I'encourage a les suivre...
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Du méme auteur,

Finisterrae

un diptyque dans l'univers de la magie druidique.

o Py
{ Q garderas
ale Secret

—————

Tome 1 - Tu garderas le secret

Katell, 15 ans, et ses fréres emménagent brutalement
avec leur mere en Bretagne. Ils s'installent sur les terres
de leur grand-meére, morte dans de mystérieuses conditions.
La, Katell est initiée aux croyances druidiques.

Au lycée, elle tombe sous le charme de Tristan et se lie
avec Nolween. Bientot, des hommes armés, a la recherche
de la « pierre de la destinée », menacent sa famille.

Katell maitrisera-t-elle les forces de l'esprit pour
les repousser?
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